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Die Gabe des Fischgoftes
Eine hawaische Sage.

Irgendwo an der hawaischen Küste findest du, in Stein gehauen,

das Bildnis des Fischgotles. Es steht inmitten einer alten Mauer, und

du erblickst ihn, wenn du auf die Felsen kletterst, die vom Ufer

aufsteigen.
Nun höre die Sage vom Fischgott:

Zwei alte Männer lebten in einer Höhle im Küstengefels, der eine

war hartherzig, der andere gut. Eines Tages, in der Mittagsstunde,

träumten die beiden Alten den gleichen Traum: von einem Felsen am

Strand, der merkwürdig geformt war und sprechen konnte und leise

bat: «Mich hungert... mich hungert sehr seid banmherzigl»

Als die Männer erwachten, sprach der Hartherzige: «Die Träume

des Tages zählen nicht; nur die Gesichter der Nacht sind wahr.» Der

andere aber schüttelte den Kopf: «Zwei Männer träumen denselben

Traum merkwürdig!» Er ergriff eine Schüssel mit kärglicher Nahrung

und schritt zum Strand. Dort fand er den Felsen, von dem er

geträumt hatte; er stellte die Schüssel ans kantige Gestein.

Von da an war er hellsehend. Zum voraus wusste er schon, wann
die Fischzüge anschwärmen würden. Die Männer der ganzen Küste

bewunderten seine Weisheit und baten ihn um Rat, bevor sie die Netze

auswarfen. Es war eine reiche Zeit.

Die zwei alten Männer sind längst gestorben; der steinerne Gott

der Fische steht aber noch am gleichen Fleck. Und immer noch ist

dieser Küstenstrich mit reichen Fischzügen gesegnet.

Verdankung der Gaben für die Kinderhilfe
Das Schweiz. Rote Krouz, Kinderhilfe, hat beschlossen, von einer

Einzelverdankung der Gaben abzusehen, um der Kinderhilfe die Mittel
möglichst ungekürzt zufliessen zu lassen. Es wird von Zeit zu Zeil das

Ergebnis der Sammlung publizieren und den Gebern bei dieser
Gelegenheit den Dank aussprechen.

Es ist selbstverständlich, dass das Schweiz. Rote Kreuz eine
Empfangsbestätigung zustellt, wo die Art der Ueberweisung dies erfordert.
Es ist auch gerne bereit, ebenfalls für andere Gaben auf Wunsch eine

Empfangsbestätigung zuzusenden.

Lettera d un piccolo francese alia
Croce Rossa Svizzera, soccorso ai fanciulli,
dopo il suo ritorno in Francia

E' un grande onore per ine, come pure un grande piacere poter
parlare a nome dei rniei compagni ed a nome inio, delle belle vacanze
passate in Isvizzera, che la Croce-Rossa ha saputo cosi bene organiz-
zare per noi.

Sotto la guida delle gentili infermiere francesi abbiamo fatto un
viaggio confortevole ,e pieno di gaiezza fino a Parigi. Da Parigi alia
frontiera abbiamo avuto l'occasione, per molti fra noi, di far la cono-
scenza con le belle regioni della Francia della quali ci parlarono i nostri
libri. In seguilo accompagnati dalle gentili intermiere della Croce-
Rossa Svizzera, le quali si misero a nostra disposizione da Parigi in
poi, siamo giunti a Ginevra dove ci permisero di passare in gruppi,
due giornate incantevoli; al fine abbiamo potuto fare la conscenza
della nostra nuova famiglia con la quale siamo entrati subito in con-
fidenza. Eboimo subito l'impressione di trovare una seconda mamma
che si sarebbe dedicata tutta per noi. La preoccupazione di queste
famiglie dove abbiamo vissulo, era di renderci il soggiorno il piü
gradevole possibile e di circondarci di tutte le premure.

Durante i tre mesi abbiamo potuto godere, nella terra ospitale
svizzera, la gioia della vita all'aria libera, e le passeggiate in montagna,
e non conoscevamo piü le restrizioni della ciocolatta, del buon latte
e del buon formaggio! Abbiamo dimenticato tutto laggiü, anche il
histe aspetto della nostra cittä distrutta. Inline dovemmo pure ritor-
narci, le vacanze avevano giä durato troppo.

A chi dobbiamo noi, tutto questo bene, tutta questa felicitä per
questi tre mesi di cosi belle vacanze? Ciö lo dobbiamo ai nostri padrini
e madrine, agli organizzatori della Croce-Rossa, alle gentili infermiere
cosi premurose per noi, ed a tutte le pcrsone che si sono adoperate per
quest'opera.

Un grande ringraziamento a voi tutti, giammai non dimenti-
cheremo che vi dobbiamo questi tre mesi di felicitä. Andri D.

L'alimentation de la jeunesse en periode
de restrictions

II. — L'enfant de 3 ä 14 ans.

Des 1 age de trois ans, l'alimentalion ne pose pas sculcment des

problemes de qualite, mais aussi de quantite qui, en periode de restrictions,

sont de plus en plus pressant ä mesure que l'enfant grandit.
Chacune des phases de la croissance se caracterise par un

imperieux besoin de vitamines, de proteines animales, de graisses,
de fer, de chaux, que Ton doit s'efforcer de procurer en recourant aux
sources les plus variees. Mais il faut avant tout que le rögime fournisse
un nombre süffisant de calories, en d'autres termes, que l'enfant ait
assez ä manger. De trois ans ä quatorze ans, sa consummation de
calories passe de 1200 ä 2400 par jour, son poids de 14 ä 35 kg. en
moyenne.

Le seul element ä peu pres indispensable est le lait, qui apporte
ä la fois tous les prineipes nutritifs ä l'exception du fer: aueun sacrifice

ne sera trop grand pour assurer chaque jour ä l'enfant un demi-
litre de lait, qui doit etre du lait entier, ä peine de manquer des

graisses et des vitamines A et D. On les trouverail dans le beurre,
le fromage gras, les harengs, les sardines, mais ces denröes sont
devenues plus rares encore que le lait. L'ocuf n'est pas moins precieux,
et e'est une garantie serieuse pour l'enfant d'en consommer deux par
semaine. Si Ion parvient aussi ä lui donner, möme en petite quantity
du foie tous les trois jours environ, l'essenliel sera realise: avec ce que
l'on pourra encore obtenir de viande, de poisson, de mollusques, avec
les salades, les legumes verts on les legumes sees, avec le pain, les

pätes, le sucre, avec les fruits de toute espöce, le rögime sera aussl

complet que le permettent les circonstances.
La periode presente restreinl le choix et la quantite de nos

aliments, mais eile nous enseigne aussi ä mieux les utiliser. Nous ne

rejetons plus, pour obtenir du pain blanc, la chaux, le fer, les

vitamines, les proteines que le germe du ble nous offre ä l'etat conc.entr6.

Nous avons appris ä ne plus rien laisser sur nos assiettes, et ä

faire usage de tous les dechets: les couennes de lard et de jambon,
les pelures de saucisson, les tendons de la viande entrent, aprfes

trempage ä l'eau pendant un jour ou deux, dans la preparation de

croquettes ou de hachis; les croütes de fromage, bien bi;oss6es, puis

rupees, enrichissenl les pommes de terre ou les pätes; les trognons de

choux et de salade, les fcuilles de chou-fleur, les cossesdes pois, les

pelures exterieures des oignons servent ä faire un bouillon dont la
valeur nutritive est loin d'etre negligeable; nous necartons plus des

feuilles de salades, de poireaux, de celeris que les parties gälöcs; nous

mangeons la pelure des pommes de terre et eel le des fruits, riebe en
sels mineraux; les feuilles dc radis, les jeunes pousses d'orties, le jeune
trefle fraichement cueilli peuvenl, di I une brochure du Conseil

national des feimnes beiges, etre preparees comme des epinards, et
n'ont pas rnoin's de saveur.

L'enfant i'era quatre repas par jour, ä des heures reguliöres,
convenablement assis ä table. Le premier dejeuner du matin doit etre
nourrissant et pris sans hate.

Dans tous les pays, on s'efforce de fournir un supplement d'ali-
mentation k la jeunesse, sous forme soit de rations speciales, soit dc

repas scolaires, soit de distributions de pain, de lait, de chocolat, do

vitamines, de fruits. Le dejeuner ou le goüter d'Oslo (lait sucr6, pain
complet beurre, fromage ou jambon, fruit) a donne d'excellents
resultats.

Un moyen important d'ameliorer la nutrition est de veiller a la
bonne mastication; il faut, par consequent, faire examiner et soigner
les dents, veiller ä ce que l'enfant mange lenlement par petites
bouchees, sans noyer la nourrilure dans de grandes quantiles de

liquides, enfin assurer un fonctionnement normal du tube digestif.
Le soleil et l'air sont aussi, dans un sens, des aliments. On saisira

toute occasion de sejour en plein air et de vacances ä la campagne,
en foret, ä la montagne, k la mer. La sante, la croissance en sont

stimulees, meme si le regime n'est pas enrichi.
Enfin on couvrira bien l'enfant, le jour et la nuit; on limitera

I'exercice physique et on reduira le travail scolaire; on donnera au

sommeil une heure de plus; les petits, bien entendu, feront la siest«

l'apres-midi.
Le poids, l'etat general, l'humeur indiqueront dans quelle mesure

toutes ces precautions auront reussi. Le cas echeant, il faudra consul-

ter le medecin qui, souvent, decelera la cause des troubles constatöst

par exemple, des vegetations adenoides ou de grosses amygdales k

operer, la capacite thoracique k elargir par des exercices respiratoires.
C'est aussi le medecin qui decidera des medicaments, des preparations
vitaminees ä administrer.

En temps normal dejä, la sante ne s'aehöte qu au prix d un«

attention constante. A plus forte raison en est-il ainsi dans les

periodes troublees; mais le plus souvent les parents, aides par les

autorites scolaires et les oeuvres, arrivent malgre toutes les diflicultes
k proteger efficacement la jeunesse.
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